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Votre XYZ sort du confinement
Les confinés en manque d'activité publient des apophtegmes1 souvent pleins d'humour. “Le monde 
d'après, c'était mieux avant” montre bien la difficulté d'envisager le “meilleur des mondes” d'après  
la crise avec le risque de retomber dans nos travers passés. Même le président Macron, le 13 avril, promet 
des “jours meilleurs” et appelle la France à la solidarité en attendant de “bâtir une stratégie du temps 
long” ; “Il y a dans cette crise une chance”, chacun se réinvente, “Moi le premier”. Attendons de voir,  
mais pendant ce temps, les centres de formations et les entreprises font face et innovent.

L'enseignement de la topographie est impacté par cette situation et il doit se réinventer. Les exemples  
de l'ESGT et de l'INSA montrent qu'en moins d'une semaine, il a été possible de basculer du mode 
présentiel à la formation à distance, sauf pour les travaux pratiques de terrain. Les enseignants ainsi que 
les étudiants se sont adaptés très rapidement aux outils numériques. Des cours en ligne ont été créés 
en urgence sur des plateformes de partage et des visioconférences ont été proposées via divers outils 
permettant de garder le contact avec les étudiants. Ces contacts sont particulièrement précieux  
pour les élèves restés dans leur chambre universitaire le temps du confinement. 
Pour faire face aux situations d’urgence sociale et sanitaire, les associations d'anciens élèves et  
les fondations se mobilisent en prenant des mesures exceptionnelles. Elles complètent ainsi le dispositif 
habituel d’accompagnement des étudiants se trouvant en difficulté. Entreprises, collectivités et particuliers, 
dont les anciens élèves, sont sollicités. Soyez présent à l'appel !
En parallèle, l’obligation de mobilité étudiante à l’étranger, pour les stages ou les semestres est 
provisoirement levée. Les portes de l’enseignement supérieur n’ouvrant plus avant septembre 2020,  
les évaluations des compétences individuelles des élèves se font à distance et dans des conditions particulières 
(accès aux outils, problèmes de connexions, communication entre élèves) : un casse-tête chinois !

Le monde de l’entreprise subit lui aussi de plein fouet cette situation exceptionnelle. Si les premières 
semaines de confinement ont permis la finalisation des dossiers en cours, de très nombreux professionnels 
ont rapidement dû mettre en pause leur activité. Suspension des commandes des acheteurs publics, 
limitation d’accès aux chantiers, voire interdictions de déplacement, annulation de projets et absences  
de nouvelles commandes, tel a été le quotidien des géomètres topographes sur le mois d’avril. 
Pour amortir le choc et soulager leur trésorerie, la plupart des entreprises ont pu s’appuyer sur  
les mesures mises en place par le gouvernement telles que l’activité partielle, la possibilité de reporter  
les charges sociales ou encore le recours aux prêts garantis par l’état tout en adaptant l’organisation interne 
pour assurer la sécurité et le bien-être des salariés (recours massif au télétravail, accompagnement  
des équipes dans la constitution des dossiers d’arrêt de travail pour garde d’enfant). Fortement impactée,  
la profession a rapidement fait preuve de résilience pour transformer cette crise en opportunité : faire 
mieux et différemment est ainsi devenu le leitmotiv des géomètres topographes. Au-delà de la mise 
en place des mesures et gestes barrières, le recours aux technologies de mesures non intrusives telles que 
le LiDAR, les drones, les systèmes autonomes, est apparu comme une des solutions permettant de valoriser 
le savoir-faire métier tout en assurant un volume d’activité suffisant. Pour assurer une reprise durable,  
les entreprises devront également s’appuyer sur les valeurs du géomètre topographe – confiance, exigence, 
précision et innovation – qui font l’image de marque de la profession qui faciliteront la sortie de crise  
et permettront une relance raisonnée que nous espérons rapide, pour sauvegarder l’emploi.

Le lecteur finalement notera le manque d'anticipation de Nostradamus le rédacteur en chef, dans l'éditorial 
précédent, concernant les annonces des évènements. Ceux-ci sont reportés à l'automne (Forum de l'AFT, 
GeoDataDays, BIM World), voire en 2021 (Congrès de l'OGE, ISPRS, FIG Working Week). Rien n'est encore 
stabilisé et la rubrique Agenda des manifestations, en page 6, doit être prise avec des pincettes.

Ghyslain Ferré, Bernard Flacelière, Tania Landes, Flavien Viguier.

1 Parole, sentence mémorable, exprimée de façon concise et claire.
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SCANNER LASER 3D MOBILE GRANDSLAM

Réalisez vos relevés d’intérieur 7 fois* plus vite avec le 
Leica BLK2GO. 

Nouveau scanner laser 3D basé sur la 
technologie Slam avec rendu en temps réel. 
La colorisation du nuage permet de lever 
toute ambigüité et distinguer les éléments 
architecturaux du mobilier. Avec un balayage 
ultra-rapide de 420.000 points par seconde, 
scannez aussi vite que vous marchez. 
Le système de vision multi caméras vous 
permet d’extraire de la donnée directement 
dans l’image panoramique. 

*Tests réalisés sur une maison individuelle de 250m² intérieur/extérieur, 
comparé à une solution statique traditionnelle.
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